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des nouveaux marchés, en stàiulant les marchés déjà oui IlIfliPTFA 
verts, en donnant des facilités ccàbmercialés plus étendues, lf A K I Г TF S 
en établissant des relations plus étroites entre le producteur! И ”111 1 mW

Le retour à la terre <est devenu une nécessité impérieuse : л ЄП vo^ant ie *e cultivateur ne soit pas
sans lui, une multitude de gens feront bientôt face à la fami- _ ■ °' . es;en rcmetteurs et c fes spéculateurs, les gouver­
ne. Le système d’immigration à outrance poursuivi au Ca- terre *^,IIC,au.x et . fa“x “Rueront au retour vers la 
ttada depuis une quinzaine d'années a été des pins défectueux. an qui portera e ns fruits dans l'avenir.
Un grand nombre de gens amenés au pays pour aider à la Napoléon disait que le succès ou la ehute des empires 
construction des chemins de fer sont aujourd’hui sur le pavé “^pendait du progrès ou de la déèftdehce de l’agVlculture. Et 
encombrant nos villes, * Liebig, une autorité sur le sujet; disait que l'agriculture est

la viaie fondation du commerce, Йе l'industrie et de là riches­
se des nations.

if
Que les gouvernements dont les chambres de commer­

ce, les banque^ et les antres institutions financières, les or­
ganisations de tous genres coopèrent à cette œuvre si impor­
tante du retour vers la terre, d’otidépend le salut du Canada 
et la nchesse des particuliers. *

'dfi 1 1915 G.-E, DION, Administrateur Im Le Retour à la Terre: CARTES D’AFFAIRES m
m

Casier Postal "S” Tél. 28-41
MAX. O. CORMIER
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Edmundston,

:C’est une bonne chose d’être 
heureux .mais c’en est une meilleu­
re de s’en apercevoir avant qu’il 
ne soit trop tard.

;

'~Si
v». R

A. M. CHAMBERLANDPlus line automobile fait de bruit 
et moins, ordinairement, elle a de 
Valeur. Que d’hommes sont de 
même !

ü. A.
AVOCAT, NOT U HE PUBLIC 

Bureau : Grand Falls 
St-Léonard, tous les jeudis de eha- 

<|ue semaine -
Anderson Siding, le 15 de chaque 

П10І8.

De 1900 à 1913, il y eu un manque d’équilibre dans 
l’augmentation de la population : la population des villes 
augmenté plus rapidement que la population des campagnes. 
Les villes sont donc aujourd’hui remplies de sans-travail, vu 
que la guerre a mis fin à beaucoup de travaux de construc­
tion. Dans les trois provinces de l’ouest, la population est 
divisée également entre les villes et les campagnes, tandis 
que la proportion rationnelle devrait être 30% pour les villes 
et yo% pour les ^am pagnes.

La crise actuelle a commencé aussi avant la guerre. De 
1900 à 19x3, le Canada a emprunté deux mille millions de 
piastres. La moitié de cet argent est allé dans la construc­
tion des chemins de fer, et la grande partie de l’autre moitié 
est allé dans des manufactures, des trottoirs en béton, des 
systèmes d'aqueducs, des systèmes électriques et des systè­
mes d égoûts,, dans le commerce, dans la construction d’im­
menses édifices. Très peu de cet argent fjt dépensé

J
a

Les femmes capables de garder 
un secret sont l’exception.. Elles 
résistent raiement à la vanité de 
montrer l’honneur qu’on leur a 
fait en se fiant à leur discretion. 
D’ailleurs elles n’en parlent qu'à 
“l’amie sûre" dont la discrétion 
vaut la leur.

снопе 34

PIO H. LAPORTE
Médiein-CliirurgioK

Edmundston. N. B-:-L. Ta

un êiiglii monstre, traînant après 
lui tttte longue suite de chars 00 
tretilêaux, monte sur les plus hau- 

Le beau temps—la guerre—voilà te^àloiitsgnes de Quisibus.pour en 
les deux sujets dont on parle le plus dertWdre des charges de bois qui, 
souvent ici. Le beau temps dans la surSàseni tout ce qu’on a vu jus- 
nature et le mauvais tempschez les qu'MH і vingt, trente, quarante et 
hommes. Histoire du passé, du pré- mêgltl Cinquante cordes de bois par 
sent et de l’avenir. Oni le beau voy*§é; dit-on. 
temps nous a favorisé cet hiver et engitt “Log-rtèuler’’ 
les travaux de toutes sortes sont très 
avancés. Le bouveau pont, sur la 
ri vière Saint-Jean, marche a pas de 
géant. On dit qu’il sera terminé 
dans quelques semaines. Les 
veaux colons, près du chemin de fer 
International expédieront plus faci­
lement et plus promptement, leurs 
bois sur les marchés américains.

St-Léonnril Casier Postai “S” Tél. 46
A M. SORMANY, M. O.

N. B.

L'homme ne sait bien qu’il a été 
heureux que lorsqu’il erre dans les 
ruines de son bonheur passé.

Médecin-Chirurgien
Edmundston,I

\ J. A. GUY, M. D.■ La sottise s'allie mieux qu'on ne 
le croit à certaines qualités intel­
lectuelles : il y a des imbéciles de 
talent.

Médecin-Chirurgien
Edmundston,On nomme cet 

, pourtant ces 
deu* mots doivent être de l'anglais, 
et jé dois avouer que je ne saurais 
comment dire cela en français. Si 
vou» me faites la politesse de re­
produire les quelques notes qui pré­
cèdent, sur votre journal “Le Ma­
dawaska”, avant d’aller sous pres­
se, aÿez donc la bonté de télépho­
ner à M. Auguste ou L. A. Dugal. 
M. P. P., pour lui demander quelle 
est la phrase ou expression fran­
çaise équivalant à "Log Hauler ", 
g « tus ціиіага, TTpréinitaiiL at de 
protecteur du peuple, il doit ce ren­
seignement au pays, à la grammai­
re française et aux faiseurs de dic-

N. B.
pour

l’agriculture. Et, l’immigration suivant le capital, les villes 
augmentèrent au détriment des campagnes, et la production 
agricole ne suffit plus pour nourrir notre population. En 
1900, le Canada exportait 10 millions de douzaines d’œttfs, 
25 millions de livres de beurre et 185 millions de livres de 
fromage. Après 13 ans, le Canada a du importer 13 millions 
de douzaines d’œufs, 8 millions de livres de beurre et notre 
exportation de fromage est tombée de 185 à 144 millions de 
livres. A l’exception du blé, le ouest canadien importe 70% 
de la nourriture qu’il a

DR Z. VEZINA
Ex-élève des Hôpitaux de Paris.

—Médecin spécialiste— 
dg l’üèpital de Fraserville 

Spécialité : 
oreilles, nez, gorge.
Bureau 151 rue Lafontaiue 

Fraserville, P.y.
Tél. Kamouraska, No. 325,
Tél. National,

Heure*' de. Bureau :

La vertu doit habiter le 
d’une femme, la modestie

êcœur 
parer

sou front, la douceur couler de sa 
bouche, et l’industrie occuper ses 
mains.

iiou- Maladies des yeux,

:

іC’est quelquefois bien pénible de 
faire son devoir, mais ce ne l’est ja 
mais autant que de ne l’avoir pas 
fait.

“ 519
/ besoin. Et le Canada qui devrait , ?" d‘t même que le Dr François

.tuelle, і 1 exception do blé, assez 4e denrées alimentaires considérable de racine médecins 
pour nourrir sa population. Cela æ veut pwsdire que mous Hea ; it se prépare, «at-on pour 1er 
produisons moins qu’en 1910, mais h* population des villes, expédier, ettgreutequantité, à Old 
depuis cette époque, a augmenté d'une manière si dispropro- Town et G^bee. 
tionnnée, que lq. partie de la population qui ne récolte pas 
consume plus que le surplus de ceux qui récoltent, le blé 
excepté. ’ ,

<• X xo hrs à 11.30 Iirs 
2 hrs à 5 hrs p. m.

a. m.

Soir : 7 à 8 P.M.
Deux sortes de croix : souffrir de 

l’absence de celui qu’on aime et en­
durer la présence de celui que l'on 
déteste.

Téléphone, 18*. і #-
J. A. RATTEY■

V M édi-ciii- Vétérinai re
EDMUNDstON,; N. B.Nous avons été peiné d’appren­

dre que M. Rémi Bérubé,inspecteur 
des animaux de race, a été griève­
ment blessé, dans une tournée offi­
cielle qu’il faisait chez 
Madame Veuve Petit Deveau, ac­
tuellement eu villégietnre chez M. 
Hubert Thériault. L’affaire a été 

devant les tribunaux,et Ma- 
Au commencement de février, lé dam*! Meuve Petit a été la pr'nci- 

paroirse de Ste-Anue voyait dispa- pâte témoin du Roi vs Beaulieu 
raitre, dans la personne de DШ* (-GU bem Jura dais cette affaire se 
Cyr (à Christophe) l’un de tes hfc-i trâiâiOau Patch.) Hélas II 1 II est 
bitajits les plus en vue. et qui etn- Etateincependant que cette affaire 
porte avec toi, dans l'éternité* xomthfitoutes les autres semblables,
considération et lès bons souvenirs 
Je tous ceux qui l’ont connu. Des­
cendant de l'une des premières far* 
milles qui ont habité le Madawas- 
ka, il avait conservé la forée. l’*r, 
nergie et toute la probité de ees mp
cêtres. J’ose dire qu’il a été célèbre 1e faire ^ M .
«ou pas à 1, manière des hommes .uJTl!^ iL^l

Iln’aa ?U’UU remède :*f Retour ver» la Terre. L« •’» précédéd.,,, là tombe de A «idÏÏ^if d°écrL

journalier doit changer de métier ou mourir de faim. Il devra a”"“8 wuleœmt’ <tsit filk nrrdes folies aussi bien qu'eux .u- 
doténavant vivre par la culture, par l’élevage de la volaille, * U ”' Vio,et^’ ***- P1»» «ard voua leur direz au-

des bestiaux, par la récolte du blé, de l’avoine, etc. Oui, s, les SratT**^
les gouvernements ne veulent pas voir les trop nombreux 
chemins de fer à la banqueroute, les villes dans la misère les 
manufactures fermées, il faut qu’ils donnent plus d’encoura­
gements à l’agriculture. C’est un Revoir impérieux. Et les 
banques devraient avancer aux cultivateurs à des taux rai­
sonnables l’argent qu’il leur faut pour activer la production 
de la terre. • “Cheap money” ! voilà le cri des cultivateurs.
L’autre jour,nous entendions dire à un cultivateur de l’ouït :
“Give us cheap money and we will make Canada the most 
prosperous country in thé world”.

Les gouvernements peuvent aider à l’agriculture, au re­
tour vers la terre, de plusieurs manières. Dans les mauvai­
ses années, 11s devraient fournir aux cultivateurs les moyens 
de se procurer les grains pour la semence. On dit que le 
gouvernement d’Ottawa se propose d’avancer des millions de ДЕ.—
piastres aux cultivateurs, cette année, pour les semences du APOlU10*#VOUS 
printemps. Les bonnes routes sont aussi un encouragement і < mu .
aux cultivateurs, surtout aux nouveaux colons, Eff ouvrantl Q(|

Les Politiciens ici, croient que 
dxtrn en avenir très prochain, Ed­
mundston et Clair auront aussi leurs 
ponts internationaux, et alors, le 
Madawaska n’aura pins rien à en­
vier aux autres Comtés je ta Pro­
vince.

Qui brille trop au salon fait petite 
figure dans sa cuisine. Casier Postal, 8

JOHN J. DAIGLE
Téléphone

Pendant cette période de 14 ans, l’agriculture fut négli­
gée. Le Days s’occupait de préférence de la construction 
des chemins de ter, des gros édifices, des quais souvent inu­
tiles, des bureaux de postes, des trottoirs, des systèmes d’é­
clairage, etc. C’était la danse des millions, des millions em­
pruntés à l’étranger. En thème temps, le Canada sévit 
infesté par les agents d’immeubles et bien des petites fortu­
nes s’en allèrent remplir le gousset des exploiteurs. L’écc. 
nbntie fut mise de côté.. C’était la vie riche avec de l’argent 
emprunté, la folie des constructions coûteuses, le manque 
absolu de prévoyance.

■ MAKDHAND (JENKKAI.De son fils, une mère seule peut 
tout savoir, parce que, seule, elle 
peut tout pardonner.

sa sœur, Edmundston, N. B.
s

ПЕЮЯ MICHAUD
Marchand du Liqueurs 

St- Leonard,Ou doit souvent l’énergie et le 
succès à l’opposition et aux difficul­
tés que l’on rencontre,.

N. B.
;

ANDRE A. LEVESQUEA
MARCHAND «SENtHAI.

Marchandises Sèches, Epiceries, 
Ferronnerie, Vaisselle 

Propriétaire de Beurrerie
Je fais aussi le commerce de mouton
St-Andre, Co. Madawaska N B.

I es natures viriles qui sont les 
plus graves et les plus énergiques 
lorsque des circonstances sérieuses 
nécessitent l’emploi de la force, sont 
généralement douées, dans la vie 
ordinaire et dansl’intimité, des ma­
nières les plus tendres, comme le 
duvet le plus doux se récolte sur la 
poitrine des aigles.

l*res. qui se passent dans ces 
parage»,sera renvoyée à la cour du 

dernier.
Une réaction ne pouvait tarder. Elle a commencé avant 

la guerre : la guerre ne fait que la faire sentir d’une manière 
plus palpable. Le marché monétaire de l’Angleterre nous 
est fermé. Nous voilà à nos propres ressources

«Jugement-

M. l’Editeur, ii est certain qu'il 
неї vous sera pas permis de publier 
new quelques mots sur votre journal

A E THIBAULT
MARCHAND DE MEUBLESou presque.

C’est donc le temps de changer d’orientation. Les villes 
congestionnées par une population maintenant oisive, nt 
pouvant facilement emprunter pour les travaux municipaux, 
se demandent ce qne l’avenir leur réserve.

Assortiment complut
Edmundston, N. R ,1

Lu sut Гulhum d'un psychologue : 
Quand vous hésitez entre deux 

femmes, ne vous décidez jamais. 
Vous regretteriez l’autre. ’ ’ •

J. A. DAICLE
H0TE1.LÎER 

Anderson Sidino, N. R; ;

Annoncez dans kkw Victoria hotel
Le MadawaskaBonsoir. Rue VictoriaASte-Aune encore, sont décédées 

dernièrement, deu x jeunes femmes ;

«ГГ^ЙІІЇЇаСЇ ATTENTION
tre côté, dernièrement aussi, M. „ ---- ----------
Abel Desjardins et Melle Emma I annonce > mes pratiques que 
Dmjardins s’unissaient dans le ma- *’*ur*‘ toujours en mains, une bon- 
nage, pour jusqu’au jour çù l’on !*Ч«а"Ш< de viande, 
pourra dire :‘ills sont décédés”. B. M. CLAVETTE,
C’est permis, c’est bien, puisqu’il Boucher,
faut vivre avant de mourir. Mais 7‘t-m-p- §t-Basile, N. B.
l'événement le plus important, à -------—---------------
Ste Anne, dans l’ordre des affaires Vne'saine et agréable lecturepro- 
temporellès, c’est qU’actuellement deit toujours un plaisir durable.

-d-
Chambres confortables. Ser­

vice de premier ordre. 
Salles d’échantillons à la dis­

position des voyageurs.L’UNION MUTUELLE
іCompagnie d’Assurance sur 

la Vie. S. /. BERNARD, 
bdmundston, N. B

і
Portland, Maine.

№
ВЗгнЬІІе cm 1848
Actif, plus «le 819,000.000 

Dépôt au Gouver­
ne «eut à Ottawa 81,763,000 I 1 :->E A. F. LABBIF,

Gérant. |v
Agence : Fort Kent, Maine g 
Résidence : Edmundston, n.b. 1
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